
Saint-Germain-en-Laye, Ville impériale
Saint-Germain-en-Laye recevra le 16 mai prochain
le label Ville impériale. Cité d’histoire et de cul-
ture où naquit notamment Louis XIV, le passé royal
n’est cependant pas le seul aspect remarquable de
Saint-Germain-en-Laye qui est aussi marquée par
l’histoire napoléonienne, du Consulat au Second
Empire.

La Maison d’éducation de la Légion d’honneur
Napoléon ne réside pas à Saint-Germain-en-Laye,
en revanche il vient y chasser à plusieurs reprises
entre 1806 et 1809. Son nom restera attaché à la
création de deux écoles : celle de la ca-
valerie (qui sera rattachée à celle de
Saint-Cyr en 1814) et celle de la Mai-
son d’éducation de la Légion d’honneur
qu’il crée pour assurer l’éducation des
orphelines de ses légionnaires. 
L’école est fondée le 21 septembre
1810 dans les locaux des Loges sous
la direction de l’ancienne lectrice des
filles de Louis XV et Première femme
de chambre de Marie-Antoinette,
Jeanne Louise Genet Campan. Ulté-
rieurement, les bâtiments seront remis
en état et transformés par l’architecte
François-Timoléon Coulon et une cha-
pelle sera ajoutée à l’édifice par Napo-
léon III.

Le musée d’Archéologie nationale
Napoléon III, passionné d’histoire, souhaite consa-
crer officiellement l’archéologie. A partir des années
1860, il ordonne les fouilles d’Alésia et de Gergovie,
à la recherche des traces laissées par Jules César.
En 1855, la reine Victoria profite de sa venue à l’Ex-
position universelle de Paris pour visiter le château
de Saint-Germain où a résidé la cour des Stuarts.
Cette visite donne une nouvelle impulsion : en
1861, le choix du château pour devenir le lieu d’un
« musée des Antiquités celtiques et gallo-ro-
maines » est pris. Aujourd’hui, l’établissement
conserve plusieurs millions d’objets, ce qui en fait
l’un des plus importants musées d’archéologie au
monde.

Autour du château
Le quartier autour du château, de la rampe des
Grottes à la place Charles-de-Gaulle  est également
marqué par le Second Empire : 
- Le mess des officiers
Au n° 1 de la rue Lemierre se trouve le mess (res-
taurant) des officiers de la garde impériale de Napo-
léon III. Au-dessus de l’entrée, on remarque le « N »
impérial entouré d’une colonne de lauriers, symbole
de victoire et d’immortalité. Un appartement y est ré-
servé à l’empereur qui y séjourne, parfois accompa-
gné de son demi-frère le duc de Morny.

- La Cité Médicis
Napoléon III mène une politique indus-
trielle visant à améliorer le niveau écono-
mique de la France. Il fonde à
Saint-Germain-en-Laye l’embryon d’un
phalanstère : la Cité Médicis. Un ensem-
ble de logements collectifs et individuels
organisés autour d'une cour centrale si-
tuée sur l’esplanade qui sépare le châ-
teau-Vieux du château-Neuf.

Ville impériale
Le label Ville impériale créé à l’initiative de
la Ville de Rueil-Malmaison, en partenariat
avec les villes de Compiègne, Fontaine-
bleau et Saint-Cloud, a été lancé le 21 oc-
tobre 2011. Il a pour vocation de rallier

toutes les villes qui justifient, de par leur histoire et
leur patrimoine, de liens avec le Premier ou Second
Empire. Avec la volonté de développer un véritable
réseau national, Ville impériale donne aux villes
adhérentes une réelle visibilité touristique et cultu-
relle auprès du grand public et des professionnels du
tourisme.
Saint-Germain-en-Laye signera officiellement la
charte Ville impériale le mercredi 16 mai à l’hôtel de
Ville (9h15, 16 rue de Pontoise). La cérémonie sera
suivie d’une visite des lieux emblématiques de l’Em-
pire.
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